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INDICES BOURSIERS 
en date du 

CAC 40 08/05/2019          5 420,41
DOW JONES 08/05/2019         26 132,26

EUR/DEV DEV/COT DEV/CFA DEV CFA
xxxxx xxxxx xxxxxx 1 EUR 655,957

1,1185                 1USD = 586,461 1 USD 608,976                                                        
1,5065                 1CAD = 435,418       1 CAD                469,080    

123,7300                 1JPY  = 5,302 100 JPY 559,447
0,8565                 1GBP = 765,902 1 GBP 819,779
1,1415                 1CHF = 574,645 100 CHF 61 763,41
16,1219                 1ZAR = 40,687 100 ZAR 4 304,09
10,8282                 1MAD =                            60,579 1 MAD                   63,96
7,5710                 1CNY = 86,641 1CNY 89,24

113,1600                 1KES = 5,797 1KES 5,97
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FIXING VENTE BILLETS (sans frais)

BRENT (IPE) US Dollars/Baril
08 Mai 2019: 69,96

COURS INDICATIFS DES DEVISES
EN DATE DU 08/05/2019

Intitulée « Améliorer la qua-
lité de la dépense publique
pour favoriser une crois-
sance inclusive », cet ou-
vrage de 200 pages publié
par la Banque Mondiale,
étudie la qualité des dé-
penses publiques et leur
cohérence avec les objec-
tifs de développement du
Gabon.

LA Banque mondiale aprésenté, le 9 mai dernier,à Libreville, aux membresdu gouvernement, parte-naires techniques et finan-ciers, ainsi qu’auxpartenaires sociaux, unerevue des dépenses pu-bliques pour le Gabon, in-titulée « Améliorer la
qualité de la dépense pu-
blique pour favoriser une
croissance inclusive ». Cet outil d’aide à la bonnegouvernance se concentrenotamment sur les dé-penses publiques en ma-tière d'éducation, deprotection sociale et desanté. Lesquelles sont cru-ciales pour le renforce-

ment du capital humain, laréduction de la pauvreté,et le développement socio-économique. Car, faut-il lerappeler, le choc pétrolierde 2014 a considérable-ment réduit la marge demanœuvre budgétaire del’Etat dans le cadre des do-tations consacrées au dé-veloppement et a fait durééquilibrage budgétaireune priorité.Pour la Banque mondiale,les défis les plus urgentsdu Gabon en matière dedéveloppement sont lestaux élevés de chômage, depauvreté et d’inégalités,

ainsi que la croissance dé-mographique souvent plusimportante que la crois-sance économique. La ré-cente Enquête gabonaisepour l’évaluation de lapauvreté (EGEP 2) a mon-tré que la pauvreté se situeà 33,4% en 2017 tandisl’indice de capital humainn’est qu’a 0,45. Ce qui veutdire que le potentiel en ca-pital humain n’est exploi-table qu’à un niveaumaximum de 45%.« Depuis 2014, les déséqui-
libres budgétaires crois-
sants ont contraint le
gouvernement à réduire les

dépenses publiques : il est
encore possible de rééquili-
brer davantage les finances
publiques. Les allocations
budgétaires devraient pri-
vilégier l’accès à des ser-
vices de qualité en santé et
d'éducation, tout en renfor-
çant le ciblage et la couver-
ture protection sociale non
contributive », a indiquéDavid Elmaleh, économistepays pour le Gabon à laBanque mondiale, et coau-teur du rapport.
Bréviaire*Ce documentde 200 pages étudie lestendances de la composi-tion et la qualité des dé-

penses publiques et leurcohérence avec les objec-tifs de développement duGabon. « Le gouvernement
devrait poursuivre les deux
priorités suivantes : accroî-
tre la marge de manœuvre
budgétaire dans la mesure
du possible et améliorer
l'efficience des dépenses
dans tous les secteurs. Un
certain nombre de réformes
allant dans ce sens ont déjà
commencé et doivent pour-
suivre leur mise en œuvre,
notamment l’introduction
de gestion par résultats
dans le secteur primaire de
la santé et l’adoption d’un

mécanisme de ciblage basé
sur des indicateurs objectifs
de pauvreté pour les Gabo-
nais économiquement fai-
bles (GEF)», a soulignéAlice Ouédraogo, Repré-sentante-résidente de laBanque mondiale pour leGabon.L’étude conclut que le gou-vernement devrait accroî-tre et réduire l’irrégularitédes dépenses publiques enmatière de services so-ciaux. Il devrait améliorerégalement l’efficacité deces dépenses, notammenten améliorant l’allocationdans les secteurs sociauxet en rendant ces dépensesplus progressives. L'alloca-tion actuelle privilégie lesservices tertiaires par rap-port aux services pri-maires. Les systèmes dedonnées ainsi que la ges-tion des services publicsdevraient être améliorés.Cela permettrait par exem-ple dans l'éducation defournir des informationsessentielles pour amélio-rer les dispositifs et affec-ter le personnel auxprogrammes.

Un outil précieux d’aide à la bonne gouvernance
Revue des dépenses publiques du Gabon

Maxime Serge MIHINDOU
Libreville/Gabon

La délégation de la Banque mondiale 
a présenté la revue
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La page principale de la Revue des dépenses
publiques pour le Gabon.
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UN échange de près dedeux heures avec la presse,jeudi, a suffi à Marie-Ro-sine Itsana, ministre duTourisme, de décliner lesactions de son départe-ment en 2019, mais aussiles ambitions du gouverne-ment pour ce secteur sur lelong terme.S'appuyant sur la feuille deroute gouvernementale,elle est revenue, pour lesactions de l'année en cours,sur la réforme des cadresinstitutionnel et réglemen-taire. Laquelle réforme doitpermettre de booster cesecteur porteur de crois-sance, en offrant aux opé-rateurs économiques desinstruments juridiques lé-gaux qui les accompa-gnent. Elle a notammentfait allusion à la loi sur letourisme qui, selon elle, va
"réglementer ce pan de
l'économie, avec pour visée
principale de définir les ac-
teurs ainsi que leur rôle, et
d'encadrer les activités tout
en mettant en place un mé-

canisme d'autofinancement
du secteur. Cela, aux fins de
créer un cadre favorable
pour les promoteurs, les
opérateurs économiques et
les touristes". «Nous avons
besoin de cette loi pour pou-
voir mettre aussi en place le
Fonds de développement
touristique prévu», a-t-elleinsisté.Toujours dans le cadre desréformes juridiques, elle aévoqué les statuts del'Agence gabonaise de tou-risme (Agatour) qui doi-vent déterminer sonfonctionnement et son or-ganisation, avec une mis-

sion de promotion de ladestination Gabon par laréalisation d'un guide tou-ristique, d'une carte descircuits touristiques etd'une plate-forme digitalepermettant de valorisernotre patrimoine et defaire la promotion des opé-rateurs engagés dans cechallenge.Par dessus tout, l'objectifest d'améliorer la contribu-tion du secteur du tou-risme au PIB national. Ellen'a été que de 3% en 2016,contre 4% au Cameroun en2017 et 18% au Maroc. Ladiversification de l'offre

touristique devrait aider àaméliorer cette contribu-tion, a dit Mme Itsana. Unecertitude renforcée parcertains chiffres encoura-geants, comme l'achat dessouvenirs qui a rapporté2,9 milliards de FCFA en2015.
«Dans le cadre la diversifi-
cation de notre offre touris-
tique, nous travaillons sur
un certain nombre de pro-
jets s'inscrivant dans l'ob-
jectif d'un développement
du tourisme domestique.
Ces projets, pour la plupart
à fort accent communau-
taire, sont une solution à la

problématique de l'implica-
tion des populations locales
dans le développement du
tourisme, et à celle de la
création d'emplois et des
activités génératrices de re-
venus, en vue des retombées
économiques directes au
profits de ces populations
locales», a-t-elle indiqué.Pour la membre du gouver-nement, "le Gabon doit être
une destination qui attire,
non seulement les touristes
venus d'ailleurs, mis aussi
qui donne l'opportunité aux
nationaux de découvrir les
merveilles touristiques de
leur pays". Notre pays a

toujours été dépendantd'une économie de rente.Mais, avec l'épuisementdes réserves de l'or noir, lesalut passera par la diver-sification. Au regard despotentialités touristiquesdont regorge le Gabon, etqui sont connus de tous,
"l'ambition du gouverne-
ment est de positionner
notre pays commune une
destination de référence en
matière de tourisme dura-
ble, d'affaire et événemen-
tiel, conformément à la
vision du président de la Ré-
publique", a expliqué la mi-nistre Itsana.Il est donc indispensabled'imprimer une nouvelledynamique dans ce secteurporteur de croissance etpourvoyeur d'emplois.D'ailleurs, à la fin de cemois, le ministère organi-sera des rencontres qui re-grouperont les acteurs dusecteur, afin de définir lastratégie nationale du tou-risme. Une stratégie atten-due pour améliorer lavisibilité du Gabon, en dé-terminant une offre-clé eten mettant un accent parti-culier sur des zones d’inté-rêt touristique.

Ce que veut faire le gouvernement
Tourisme

Guy-Romuald MABICKA
Libreville/Gabon

...avec les représentants des médias.
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La ministre du Tourisme, Marie-Rosine Itsana,
lors de la rencontre...
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